
ASSEMBLEE GENERALE 

GOUAREC LE SAMEDI 27 MARS 2010 

RAPPORT MORAL ET D’ORIENTATION 

 

 
 

    
 

Bonjour à toutes et tous. Je remercie tous les éleveurs présents aujourd’hui mais également les 
1500 éleveurs adhérents sans lesquels l’association nationale de race ne pourrait exister. 
Merci Monsieur Pierre Pasdermadjian, Président de France TRAIT, de nous faire le plaisir de 
participer à notre assemblée générale. Merci à Mademoiselle Marion Lhote, déléguée nationale 
trait pour l’Institut Français du Cheval et d’Equitation (anciennement Haras nationaux), et 
Madame Patrice Ecot, déléguée régionale, d’être présentes. 
 
Comme vous le constatez, notre assemblée générale se tient exceptionnellement à Gouarec et 
non à Cléguérec comme habituellement. La salle de Cléguérec est en travaux suite à un 
problème électrique et n’était  donc pas disponible. Je remercie Yves Le Louargant de nous 
avoir aidé à trouver cette très jolie salle. 
 
Avant de commencer cette assemblée générale, j’aimerais que nous ayons une pensée pour 
tous les éleveurs qui nous ont quittés, et en leur mémoire, avoir une minute de silence. 
 
 
C’est la première assemblée générale que j’ai l’honneur de présider. 
2009 aura été une année  de changements, voire même de bouleversements pour notre race 
tout comme pour les autres races de chevaux de trait et pour l’ensemble de la filière. 
 
Au cours de cette année, l’une des préoccupations majeures pour les éleveurs de chevaux 
bretons aura été la mauvaise commercialisation des poulains de boucherie qui n’aura jamais été 
aussi mauvaise : difficulté de vendre ses produits et vente à des prix dérisoires. Plusieurs 
raisons à cela. Les Européens, Italiens compris, consomment de moins en moins de viande et 
de surcroît, moins de viande de cheval. Les contraintes de transport. Bien que le prix de la des 
poulains français soit faible, ce prix reste plus élevés que celui des animaux provenant du 
Canada ou des pays de l’est. Nous subissons également des attaques des associations qui 
luttent contre la consommation de viande chevaline. Dernière difficulté en date : la proposition 
de loi à l'Assemblée nationale qui vise à modifier le statut juridique du cheval en le faisant 
passer de celui d'animal de rente à un animal de compagnie. 
Il faut garder espoir. Votre syndicat ne compte pas rester attentiste à cette situation. Nous 
travaillons au côté de France TRAIT pour tenter de relancer la commercialisation des poulains. 
De nouveaux débouchés en vif vers le Japon sont notamment à l’étude. La vente en caissette 
se développe. En plus des ventes par le biais de la coopérative GPCL, plusieurs d’entre vous 
commercialisent eux même la viande. Il est vrai que cette démarche peut paraître compliquer 
(faire abattre le poulain, trouver les clients) mais elle permet de développer autour de soi un 
réseau de consommateurs de viande de poulain. Tous les débouchés, si petits soient-ils sont 
bons à développer et je félicite tous ceux qui ont opté pour cette démarche en 2009. En 2010, 
de nouvelles aides à l’adaptation de l’engraissement sont disponibles via France Agrimer. Les 
critères d’éligibilité seront détaillés dans le prochain bulletin d’information de la race. 
Il faut également développer les débouchés nouveaux, notamment l’utilisation du cheval en 
ville, le cheval au travail. Certaines communes en Bretagne et dans d’autres régions en ont déjà 
fait le pari. Des chevaux bretons transporteront bientôt des tourismes au Mont St Michel. Le 
vignoble Château Pontet Canet qui faisait l’objet d’un article dans le dernier bulletin 
d’information ambitionne d’entretenir l’ensemble de son vignoble avec les chevaux. 
 
Deuxième préoccupation, depuis le 19 juin dernier, l’enlèvement des cadavres d’animaux 
d’élevage ne sont plus ni négociés ni pris en charge par l’Etat. Les acteurs de la filière équine se 
sont regroupés en association « animaux trouvés morts » (ATM). Cependant, en Bretagne, le 
coût d’enlèvement pour un cheval de trait est plus important en passant par l’ATM qu’en 
passant directement par l’équarrisseur. Un système de cotisation est prévu mais n’est encore 
pas mis en place. Actuellement, les traits paient pour les autres équidés (chevaux de sport et 
poneys). Aquitrait a négocié à un tarif très intéressant auprès d’une société d’assurances 



d’assurer l’équarrissage de vos animaux. Je félicite cette démarche. Nous travaillons toujours 
au niveau national pour permettre une réduction des coûts. 
 
 
Après 350 ans de bons et loyaux services, les Haras nationaux ont été remerciés. L’Etat a choisi 
de faire disparaitre cette institution dont le fonctionnement était efficace et le personnel 
performant et de créer deux nouvelles entités suite à leur fusion avec l’Ecole Nationale 
d’Equitation. Depuis le décret du 22 janvier 2010, l’Institut Français du Cheval et de l’Equitation 
a vu le jour. L’IFCE aura notamment en charge les missions de service public dont  l’étalonnage 
trait fait encore parti, la gestion du SIRE, la formation et l’appui technique aux associations 
nationales de race. Le groupement d’Intérêt Public (GIP) France Haras verra le jour très 
prochainement. Le GIP aura en charge l’étalonnage (l’étalonnage trait sera géré par le GIP mais 
subventionné par l’IFCE), l’identification, l’appui technique à la reproduction et diverses 
prestations. Sa durée est prévue pour 5 ans, renouvelables. Le GIP aura une gestion 
partenariale entre professionnels, collectivités et Etat avec éventuellement des déclinaisons 
régionales. De nombreuses questions se posent : qui financera le GIP, notamment en Bretagne, 
où une grande partie de l’aide à la filière est versée aux deux syndicats mixtes ? Dans toutes 
les régions, collectivités et socioprofessionnels financeront-ils, ou pourront-ils financer cette 
structure ? Que deviendront alors Hennebont, Aurillac, Rodez, Gelos et les autres ? 
Ce dont nous sommes sûrs, c’est qu’en 2010, en Bretagne, la saison de monte se fera comme 
en 2009. Le service à domicile sera maintenu. Mais pour combien de temps ? 
Tout comme en 2009, votre syndicat fera tout pour défendre le service à domicile que ce soit 
par le service public ou par un tiers. 
 
Nous aurons travaillé en 2009 sur de nombreux dossiers au côté de France TRAIT et des Haras 
nationaux lors des réunions parisiennes. 
L’un des plus importants aura été la refonte des encouragements. Les encouragements gérés 
jusqu’alors régionalement l’ont été nationalement. Ce bouleversement occasionnant les retards 
dans le versement de vos primes. Comme annoncé depuis de nombreuses années par votre 
syndicat, les animaux non inscrits au programme d’élevage de la race n’auront pas touché de 
prime en 2009. Ce nouveau système sera remodelé en 2010 afin de solutionner les 
disfonctionnements rencontrés en 2009. 
 
L’un des événements majeurs en 2009 aura été sans contexte la semaine du cheval breton 
avec l’organisation du premier concours national pour notre race à Lamballe. Notre race élevée 
sur le territoire national se devait d’avoir un événement à sa juste valeur et d’avoir une 
participation provenant des différents lieux d’élevage du cheval breton. Je pense que cette 
première édition aura été une pleine réussite grâce notamment à l’investissement des sociétés 
hippiques des Côtes d’Armor et du comité d’animation et de promotion du cheval breton, de la 
mobilisation de tous les bénévoles. Un tel événement n’aurait été possible sans le soutien de la 
région, du département des Côtes d’Armor, de la ville de Lamballe et de sa communauté de 
communes, et du Fonds Eperon qui ont cru en notre projet et l’ont très fortement soutenu. Le 
bilan est plus que positif : 15 chevaux venus des régions Aquitaine, Auvergne, Limousin, Midi-
Pyrénées, Poitou-Charentes. J’en profite pour remercier nos administrateurs qui se sont 
mobilisés afin d’organiser la sélection et le déplacement des chevaux pour le concours national. 
Les retours positifs, les messages de félicitations, les remerciements reçus quelques jours après 
le concours témoignent de cette réussite. Il nous faut maintenant pérenniser cet événement. 
C’est ce que nous aurons à tâche de réaliser en 2010. 
 
J’ai souhaité accentuer notre présence auprès des éleveurs en Bretagne ou dans les régions 
d’élevage. Nous avons donc été présents sur plus de rendez-vous que les années précédentes 
notamment afin de préparer au mieux le concours national. Nous devons continuer ces efforts, 
renforcer les relations avec nos éleveurs, connaître leurs attentes. 
 
Pour finir, le syndicat a enfin intégré ses bureaux définitifs, rue Georges Clémenceau, à 
Landivisiau. Ces bureaux sont fonctionnels et permettent au personnel de travailler dans des 
conditions décentes. Une inauguration aura lieu courant 2010 quand tout le site de Kerhuella 
aura fini d’être rénové. 
 
 

 
 



     
 

 
En matière de promotion de notre race, votre syndicat s’est déplacé plus qu’en 2008 
notamment pour préparer au mieux la semaine du cheval breton et pour sélectionner les 
animaux. 
 
Au Salon International de l’Agriculture, fin février 2009, 15 chevaux représentaient notre race. 
13 s’illustraient avec brio au Concours Général Agricole. L’ensemble des chevaux participaient 
tout au long de la semaine à des présentations de race quotidiennes. En attelage en simple, 
Jean Beauchêne et Reine du Venay prenaient une 8ème place au classement final après une très 
jolie 3ème place sur l’épreuve de traction. Laurent Toublanc termine 3ème du trophée 
international du cheval de trait après avoir remporté l’épreuve de maniabilité. Le manque de 
participants sur cette dernière épreuve marquait la fin du trophée international du cheval de 
trait. Il a été remplacé depuis par une nouvelle compétition. 
 
Les élèves de l’enseignement agricole breton, sélectionnés lors des éliminatoires 
départementales réalisées en collaboration avec notre Syndicat, s’illustraient une fois de plus au 
trophée national du jeune pointeur : Jordan Menez de la MFR de Landivisiau prenait une très 
jolie deuxième place.  
 
Début mai, mon vice-président, Guy Le Corfec, et Julie Gobert se déplaçaient pour la tournée 
d’approbation des mâles dans les Pyrénées Orientales, dans le Tarn et Garonne  et dans le 
Cantal. Une douzaine d’étalons était approuvée. Lors de cette tournée, ils participaient à la foire 
de Printemps de Maurs, important lieu de commerce de chevaux de trait et d’échange avec les 
éleveurs. 
 
Début mai également, les jeunes de la MFR de Landivisiau remportaient l’édition 2009 des 
Equitrait jeunes organisée à Mancy. Chaque année, Landivisiau s’illustre brillement sur cette 
compétition. 
 
Début Août, le syndicat constituait une équipe pour le premier mondial des chevaux de trait 
organisé à Conty. Des épreuves montée, de maniabilité-traction, à la voix s’ajoutaient au CAI 
B. Les Bretons se classaient 3ème du CAI B par équipe. 
 
Des membres du Conseil d’administration se déplaçaient pour le concours régional Poitou 
Charentes mi Août. 
Au cours de l’été, des déplacements étaient également organisés pour assister et juger les 
concours départementaux de Creuse, Corrèze et Puy de Dôme. 
 
Les 29 et 30 Août, dans le cadre d’une action coordonnée par France TRAIT rassemblant les 9 
races de chevaux de trait, votre syndicat emmenait un attelage en simple : Adrien Le Fur et 
Rivage du Château à la grande semaine de Fontainebleau, le rendez-vous incontournable de 
l’élevage du cheval de sport. Cette deuxième édition rencontrait autant de succès que la 
première. Cette action sera reconduite en 2010. L’organisation d’une compétition est envisagée. 
 
Dans le même temps, Jean Jacques Seité et Claude Pot représentaient la race à Detmold, plus 
grand salon de traction animale en Europe. 
 
En septembre, 2 juments d’Ille et Vilaine représentaient la race au SPACE avec, comme depuis 
quelques années, le Conseil de Equidés de Bretagne, maître d’œuvre de l’opération. 
 
La finale nationale de labour, concours organisée par la Fédération Nationale du Cheval qui se 
déroulait également en septembre sacrait Jean François Toullec en junior. Jean L’hostis se 
classait 2ème de la compétition en senior. 
 
Mi septembre, pour la première édition de la route des vignobles de Bourgogne, l’équipe de 
race se classait 3ème sur le routier, et première équipe de race. On retiendra également la 
solidarité et l’ambiance au sein de l’équipe et entre les équipes. 
 
Début octobre, l’événement majeur de l’année était enfin arrivé : la première édition de la 
semaine du cheval breton avec l’organisation du premier concours national de notre race. Je ne 



reviendrai pas plus longuement sur le national que j’ai déjà développé dans la première partie 
de ce rapport. 
Autre événement de la semaine du cheval breton, le concours vente des étalons permettait aux 
Haras Nationaux de se porter acquéreurs de 21 étalons. Tout comme en 2008, les achats 
s’orientaient de nouveau vers des étalons monte en main en vue de leur location aux privés. 
Les étalons achetés étaient pour majorité pour les régions d’élevage « hors berceau » et 
essentiellement pour des locations. 
Avec la collaboration du GPCL, une pouliche et un étalon aubère étaient achetés par M. Razuk, 
éleveur brésilien par l’intermédiaire de Susana R. Cintra. En tout, 5 chevaux bretons étaient 
exportés vers le Brésil en 2009 
 
Dans la foulée, votre syndicat se rendait au Sommet de l’élevage à Cournon d’Auvergne pour le 
concours interrégional. Le jury notait une qualité de plus en plus grande pour ce concours. Des 
éleveurs présents au national s’étaient de nouveau donnés rendez-vous pour Cournon. Ce 
déplacement permettait de recevoir des échos positifs et des félicitations pour l’organisation de 
la semaine du cheval breton. Le syndicat profitait de ce déplacement pour assister à la foire de 
Chénérailles. Les difficultés rencontrées par les éleveurs étaient à nouveau perceptibles. 
 
Fin octobre, je me déplaçais avec Julie Gobert sur le concours régional de Midi-Pyrénées à 
Tarbes. La qualité des animaux était au rendez-vous. 
 
Pour la Toussaint, le syndicat proposait une paire de chevaux attelés venant de Bourgogne au 
salon du cheval, Equita’Lyon. Pour le même salon, le Conseil des Equidés de Bretagne proposait 
deux chevaux bretons à vendre. Le cheval breton était donc très bien représenté à Lyon. Des 
contacts sérieux étaient réalisés sur place. Un cheval a depuis été vendu du côté de Lons Le 
Saunier. 
 
Mi novembre, je me rendais avec d’autres membres de jury au concours régional d’Aquitaine à 
Gelos. La représentante « hors berceau » pour le salon de l’agriculture 2010 était sélectionnée 
lors de ce concours. 
 
Début décembre, les 9 races de trait dont le cheval breton se remobilisaient au côté de France 
TRAIT pour participer à la nouvelle formule du salon du cheval de Paris organisé à Villepinte 
avec un stand institutionnel. Le grand prix de Paris organisé par la Fédération Nationale du 
Cheval était reconduit. Laurent Toublanc sélectionné lors du concours national de la race se 
classait troisième de la compétition après avoir remporté l’épreuve combiné (dressage et 
marathon). 
 
Je tiens à remercier les différents syndicats départementaux et sociétés hippiques qui par leur 
dynamisme et leur investissement contribuent chaque année à la promotion du cheval breton 
en Bretagne et dans d’autres régions françaises. 
 

    
 

A ces différentes actions, s’ajoutent de très bons résultats une nouvelle fois de nos meneurs sur 
les grands rendez-vous. 
A la finale SHF de Compiègne, deux chevaux bretons repartaient avec la mention ELITE et un 
EXCELLENT en cycle libre 2ème année, (meneurs : Rolland Richomme, Adrien Le Fur, Rémi 
Raison). 3 des 4 premiers du classement étaient des chevaux bretons. En cycle libre 3ème 
année, une mention ELITE et une EXCELLENT étaient distribuées aux chevaux bretons 
(meneurs : hervé Conan et Matthieu Toublanc).  
Je regrette que cette finale se soit déroulée en même temps que le concours national de la 
race. Les modifications de dates ayant eu lieu pour les deux compétitions. La finale nationale 
d’attelage se trouvait orpheline d’excellents meneurs. 
En 2010, cette superposition se renouvellera. Une demande a été faite à la SHF afin de savoir si 
les dates de la finale jeunes chevaux peuvent être décalées en 2011. Le syndicat ne souhaite 
pas que ses meneurs aient à choisir entre ces deux grands rendez-vous. Je tiens à rappeler que 
le national s’inscrit dans une semaine qui regroupe différents événements de la race fixés à des 
dates qui ne sont pas ou difficilement modifiables.  
Au championnat  de France des chevaux de trait à Lisieux, deux podiums pour nos meneurs 
(Hervé Conan, 3ème en simple, Laurent Toublanc et François Boerlen, 2ème et 4ème en paire 
respectivement) 



 
 

    
 

En 2010, votre syndicat continuera à travailler dans la continuité des années précédentes 
notamment aux côtés de France TRAIT sur les dossiers qui le concerne et qui concernent les 8 
autres races de trait. Je profite de cette assemblée générale et de ta présence pour te 
remercier, Pierre, pour ton travail au sein de la fédération tout comme celui de Sophie Bougel, 
chargée de mission à France TRAIT. France TRAIT travaille souvent dans l’ombre et beaucoup 
ne savent pas le travail accompli tout au long de l’année pour l’ensemble de la filière. Tu auras 
l’occasion de t’exprimer tout à l’heure et de dresser un bilan des actions menées par la 
fédération. 
 
2010 nous éclaircira sans doute sur la nouvelle organisation des Haras nationaux : Institut 
Français du Cheval et de l’Equitation et du Groupement d’Intérêt Public. Marion Lhote et Patrice 
Ecot sont là pour répondre à vos questions. 
 
En 2010, nous devrons continuer à entretenir et développer les relations avec les régions 
d’élevage. Il y a beaucoup de travail à faire. Nous devons être présents sur les concours 
régionaux, et sur les concours départementaux dans la mesure du possible. Contrairement aux 
rumeurs, nous continuerons à nous déplacer pour approuver des étalons dans ces régions. 
Nous devrons être rigoureux sur la qualité des animaux approuvés. 
 
La deuxième édition de la semaine du cheval breton aura lieu du 02 au 06 octobre prochains. 
Le fonds Eperon nous apportera à nouveau son soutien avec une aide de 15000€. La région 
Bretagne a d’ores et déjà répondu présente en augmentant de plus de 2000€ l’aide octroyée à 
son organisation (soit 6600€). Nous espérons cette année une présence accrue des éleveurs 
des régions d’élevage. La sélection 2010 débutera prochainement. 
 
1910-2010 : nous fêtons cette année le centenaire du stud-book de la race. En 1910, les stud-
books des races « trait breton » et « postier breton » étaient créés sous l’initiative 
respectivement des sociétés hippiques de Lesneven et de Saint Pol de Léon. Quant à lui, notre 
syndicat souffle cette année ses 90 bougies. Il gère le stud-book de la race depuis sa création 
en 1920. Cet anniversaire sera fêté dignement avec prochainement une édition particulière du 
bulletin d’information et une exposition photos lors du prochain concours national de la race en 
octobre. Des photos d’archive seront projetées en fin d’assemblée générale. 
 
Avant de conclure, comme à chaque assemblée générale, nous avons aujourd’hui des élections. 
Je tiens à remercier les candidats sortants qui n’ont pas souhaité se représenter et notamment 
André Gouzien, membre du bureau, secrétaire puis trésorier, pour tout le travail accompli 
depuis plusieurs années. 
 

2009 aura été très difficile pour le monde de l’élevage. Le syndicat travaillera en 2010 aux 
côtés de tous les acteurs de la filière, France TRAIT, INTERBEV, l’UNIC, la FNC…, pour essayer 
de redynamiser notamment le commerce des poulains. La tâche ne sera pas facile mais il faut 
garder votre motivation, votre passion. 
 
Merci 
 
 

Le Président 

Pierre DURAND 

 


